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UNE PAROISSE CAÏNAD1ENNE VISIBLEM.ENT
P.ROTÉGÉE PAR SAINTE ANNE.

Mon ehor Révérond Pèx'e,

J'ai reçu votre lettro. Oh ! la bonne nouvelle I...
Rien no pouvait plus me faire plaisir. Grâces au bon
Père dont 'oublie lo nom, et qui nous a reçus si cor-
dialement et si poliment, et gi tees aussi à vous, j'en
sie sûr, nous possédons pour notre égliLo uno relique
de la bonne sainte Aune. C'est un grand honneur pour
nous, et je regarde cette grâce de posséder cette relique,
comme une marque visible do la protection delabonne
sainto Anne.

Nous lui devons beaucoup, à cette grande sainte.
Elle a fait beaucoup pour le bien tomporel et spirituel
de ma paroisso. Des giaces spirituelles innombrables
ont été obtenues par son intercession. Que d'âmes
ramenées à Dioea I...Qui 4ra les nombreux ménages où
la bonne sainte Anne a ramené la paix, et où elle a
fait règner les principes ehluétiens qui font les bonnes
familles ? C'est à elle que nous devons do voir régner
la paix et l'union dans la paroisse.

Voilà cinq ans que la congrégation est fondée, et
depuis nous avons fait des progrès extraordinaires...
Nous avons fait des dépenses pour au-delà do $40,000.
Nous avons élevé à la bonne sainte Anne l'un des plus
beaux templeb de la Nouvelle Angleterre.

Nous avons aussi un beau presbytère, et malgré le
petit nombre des Canadiens (au plus 250 familles
pauvres), nous n'avons qu'une dette nominale d'une
dizaine de mille piastres. Quelle est donc la cause de
ce succès ? L'union et l'accord qui-n'ont cessé de régner,
ft cet accord, nous le devons à la dévotion envers la

bonne sainte Anne... Ici dans cette paroisse, nous I'ai.
mons la bonne sainte Aune ; elle est notre Mère, et
tout le monde la prie, l'invoque tous tes jours. Aussi
elle nous rend bien ce que nous faisons pour elle,..
Elle a béni nos ouvres, béni les familles, guéri nos
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malades, converti nos pécheurs, consolé les affligés et
fortifié les faibles. Peut.ltro un jour racontera-t.on les
nombreuses preuves do la protection do cotte grande
sainte en faveur do cette portion du pouplo canadien.

Qu'il me suffiso do vous citer un fait.... C'était en
1885.,. Nous n'avions ni église, ni presbytère... Avec
cela, une dette de $1600.00 pour lo terrain. Nous
disions la messe dans une pauvie Fallo publique, pou-
vant contenir à peine le tiers de la population. Que
fairo ? il fallait bâtir une église... c'était visible...
Mais avec quoi ? comment?

J'annonce ,ne nouvaine publique en l'honneur de la
bonne sainte Anne... Tous les soirs, il y a prières dans
chaque famille... Le neuvième jour de la neuvaine, un
riche américaint catholique qui passe les étés par ici,
me rencontre sur la rue ... et me dit: "l Est.'l vrai que
vous avez l'intention de bâtir une église.-En effet, lui
dis-je, mais je no bais trop si je pourrai réussir... Noue
sommes pauvres. -Je vous donnerai, dit l, l'ardoise
dont vous avez booin." C' ait un présont de huit à
neuf cents piashti os... Qaar1d j'annoncie cette nouvelle Ô,
ma paroisse, il y eut des larmes, car la protection do
sainte Anne était visible.

Quelques mois plus tard, encouragés par ce secours
inespéré, nous nous mottons à l'ouvre... et le 20
juillet de la même année, le contrat pour la coustru-
tion de la nouvelle égliso en l'honneur de sainte Anne
devait -ôtre signé. J'annonce une seconde neuvaine
publique on l'honneur de notre protectrice, et voilà que,
le cinquième jour encore, qui était le 26 juillet, le
contracteur vient me trouver, et me dit de diminuer de
$20O le prix de sa soumissi'on, attendu qu'un riche
citoyen, qui s'intéressait à notru ouvre, s'était engagé
à lui payer cette somme.

La protection de la bonne sainte Anne est-elle assez
visible...? Aussi, depuis ce temps, son culte s'est solide-
Ment établi, et je ne serais pas surpris que plus tard,
de nombreux pèlerins viendraient, comme à Ste Anne

, de Beaupré, chercher auprès de la grande sa'nte,
secours et protection.



>t Noue allons nous préparer pour recevoir digne.
M1 mont ces précieuses Reliques. En attendant, gardez-
.0 les on votre possession... Je ne veux pas les ris quer à
1. la malle ou l'Eixpress ; d'ailleurs, ce n'est pas c nve-
n nable... L'un de mes amis ou moi-mémo irons les
w cherchor aussitôt quo possible...
M Je ne désespère pas do vous voir dans ces parageu
1- tôt on tard, mon cher Père... car aussitôt que mon
0 église sera terminée à l'intérieur, je désire avoir une

grande retraite... En attendant, je vous remercie de
votre trouble, etje prierai Dieu et la bonne sainte Anne

a do vous bénir, ainsi quo vos Révéronds Pères, et en
a particulier, le bon Père qui s'est intéressé à moi si
n spécialement.

J. E. P., Ptre.
.0

Le digne et zélé paztcur dont on vient de lire la
e lettre si édifiante, n'a pas cru, dans sa modestie, devoir
à signaler un détail de son pèletinago, qui retourne à la

gloire de Dieu et de la bonne caintu Aune, ainsi qu'à
e sa propre louange.

Il nous pardonnera de le rapporter ici en peu de
's mots.
0 Une femme protestante de la ville où il réside,

apprenant qu on organisait un pèlerinage à. Sainte-
e Anne de Beaupré, out l'idée d'y aller avec son enfant
e malade, pour demander sa guérison à cette grande

Sainte, dont elle avait entendu raconter tant de mer-
e veilles.
a Dans le trajet pai eau de Montrèal à Sainte-Anne, le

e uré directeur du pèlerinage, aperçut en faisant sa
ronde, une femme; avec son enfant, qui, épuisée de
fatigue, n'avait pas cependant de lieu convenable pour
reposer. Emu de compassion, il dit à la mère :

" Prenez cette clef . elle ouvre la porte de telle cabine.
e Vous vuus y coucherez avec votre enfant màlade." La
ý, femme accepta avec étonnement l'offre généreux du
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prêtro qui, lui cédant son propre lit, se privait ainsi do
sommoil pour ello et son enfant. Touchée d'une telle
abnégation, la protestanto (car c'était elle), ne put
dormir, malgré sa fatigue, tant ollo était occeupéo par
une pe'nsée qui venait do s'omparer dû son esprit. Elle
aurait désiré se faire catholique, afin de mieux mériter
lks faveurs do sainte Anne.Rendue au lieu du pèlerinage,

Ue supplia son bienfaiteur de l'admettre dans le soin
de l'Egliso.

Celui ci dut lui fairo entendro qu'il lui fallait d'abord
se faire instruiro, afin do bien comprendre la gravité
do sa démarche, et la grandeur de la grâce que le bon
Dieu lui accordait. La pauvre femme pria avec ferveur
tout le temps qu'ello passa à Sainte-Anne. Peu do
temps apiè, cçnvenablement instruite et constanto
dans sa détermihaticn, elle out le bonheur de renoncer
à l'errour. Sainte Anne lui a obtenu le don de la foi,
infiniment plus précieux que la guérison do son onfant
qu'ollo allait lui demander. Espérons, tout de màmo,
quo cette dernière faverr lui sera accordée par surcroit.

000-

LA NUIT DE NOEL.

LÉGENDE HEEZÉGOVINE.

Cctte légende, l'une des plus poétiques et des plus
populairos de l'Herzégovine, parait avoir été mise on
vers au douzième siècle.

C'est un des morceaux le, plus remarquables de la
vieille langue Moldo-lRoumane.

" Or, c'était la nuit de Noël, la neige tombait à gros
flocons et le veL.t gémissait dans les branchos deu
grands arbres.

" Et, dans le hameau, toutes Ios chaumières étaient
désertes, e les habitantss'acheminaient gaiement vers
l, chapelle de bois bâtie au somniet de la montagne.
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de " Cependant une petite maison était roît6o éclairée ;
ie or, dans cette maison était un berceau où gisait un
ut petit enfant malade, sa mère pleurait à genoux.
ar " Dans Io fond do la chambre était une petite lampe
[le fumouse, dont la flammo vacillait tristement.
or " La neige tombait toujours et Io vent gémissait
re, dans les branches dos grands arbres.
in - "Lors % pauvre mère se poncha sur le berceau do

son enfant et elle le regarda.
rd i"Et elle vit que son front était ptle et ses lèv-es
t6 décolorées, et la pauvre nère pleura plus fort.
>n " Et la neigo tombait toujours, et toujours vacillait
ar la flamme de la lampe.
le " Lors se fit entendre le son argentin de la petite
te cloche qui annonçait lo commencement de la messe.
Dr L"Et la rhère pensa on elle-mème et se dit: " Tous
>1, " ont été implorer la Vierge et l'Enfant JLsus; seule,
at "je suis restée ici: pourquoi n'irais-je pas aussi à la
e "Crèche I......... JÉsus guérirait mon fils I "
t . " Et, tout-à-coup, se levant elle sortit; et elle ne vit

pas que la neige tombait toujours et que le vent
gémissait dans les branches dos grands arbres.

Mais, se dirigeant à grands pas vers l'église, elle
répétait "Jésus guérira mon fils "

" Et elle marchait plus rapidement à travers les
petits sentiers frayés dans la neige.

" IBientôt elle arriva à l'église ; elle y entra et alla
s'agenouiller en pleurant devant la statue de la Vierge,

s et elle pria :
n "Bonne Vierge, dit-elle, mon enfant 1 mon enfant t
a. .... " et sa voix s'éteignit dans un sanglot.

"Mais, sans douqte, î'Enfant J.sus et sa mère com-
prirent le reste de sa prière.

" Car elle vit tout à coup comme un sourire d'une
douceur ineffable errer sur les lèvres de marbre.

t "Et il lui sembla entendre une voix douce et céleste
qui disait : " Ton fils est guéri " 1Et l'FInfant JÉsus
lui tendait les bras.
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"La pauvro mère se roleva, quitta l'église et rentra
dans sa demeure, tandis quo la neigo tombait toujours
et que le vont gémissait dans los branches dos granIl
arbres.

" Elle écarta les rideaux do la couche do son enfant
et elle vit qu'il souriait dans son sommeil: elle recon
nut le sourire do l'Enfant Jscs et elle le contempla
longtomps.

" Puis, tout à coup, le saisissant dans sed bras, elle
l'embrassa avec amour et elle tîcesaillit; le front de
son fils était froid comme un morceau do marbre.

I Et la flamme do la lampo facillait tristement et
toujours gémissait le vent dans les brancies des gran k
arbres.

" La pauvre mère tomba évanouie et il. !ni sembla
voir le choeur des anges qui entouraicat le berceau de
l'Enfant JÉsus et chantaient ! " Gloire à Dieu! "
. "Ils étaient votus de longues robes blanches et tous
lui souriaient doucoment; mais l'un d'eux la regar
dait on lui tendant les bras comme pour l'appeler.

" Et son visage était semblable à celui de l'enfant,
et l: voix céleste de la chapelle murmurait encore à
l'oreille de la mère: " Ton fils est guérit "

" Et la neige tombait toujours et la flamme de la
lampe vacillait tristemont et le vent gémissait das
les branches des grands arbres.

" Et quand les habitants entrèrent au hameau et
qu'ils ouvrirent la porte do la chaumière, ils virent
doux cadavres étendus au pied du berceau.

" Et l'on dit que cette nuit deux times quittèrent la'
terre et que deux voix*de plus chantèrent dans les
cieux.

" Car un pâtre dans la vallée vit deux ombree qui
s' envolaient au dessus du hameau, tandis que le vent
gémissait dans les branches des grands arbres."

000
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UN PRÉTRE QUÉRI PAR LA BONNE SAINTE ANNE.

Jo, soussigné pi tro et misi onnaire pour nos com-
patriotes atuollemont à Monomenco, Michigan, viens,
avec la plus vive rconn o, rendre giacos à Dieu
de m'avoir guéri par l'intorcossion do notre bonne
mère sainto AnnO, apiès avoir du mon mieux accompli
un vou solennel que jo fis on Mai, 1886. Etant alors à
l'article de la mort, jo promis do venir remorcie) Dieu
et la bonne sainto Anne, si pour *a plus grande gloire
do Dieu, lo alut do mon âmo et colui de mes chors
compatriotes, je revenais à la santé.

Je déclare solonnollomnont, au piedm des niaints autels,
quo J'ai été parfaitement guéri d'une plourésie com-
pliquéo d'une congestion des pocumuns des plus d6ses-
pérantos, à laquelle loe médewnus avaient déularé que je
ne pourrais survivre que miraculousement. Grâces on
soient rendues à Dieu et à sainte Anno, Jo roeouyrai
bientôt ma santé et mes forces pi emièret, un sorte
que, au mois do septembro de la même anée, je
reprenais tous les travaux de mon ministère, tout
comme si je n'avais Jàmais été malade.

Dco et SanctS Annu semper et ubique gratias et
laudationes ! Aux pieds do bainto Anne, dans son béni
et vénéré sanctuaire do Beaupré, Canada, ce 15 juillet,
A. D. 1889.

MICnEL LETELLIEn, Ptro Miss.,
à Menomeno, M1iCh., Etats-Unis.

---- occ-

ECHOS DES PÈLERINAGES.

MÉGANTIc.-Maladie de cour depuis 7 ans. Grand
soulagement depuis le pèlerinage. Do plus, doux
gracos particulièrcs obtenues en faveur de mes enfants.

Dme V. P.
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Grande faiblesse de sang depuis plusieurs années.
'Remèlos presque tano effet. Ulne mes,o à eairto ALnne.
J'ai fait deux pèlerinages à S.e Anne de Beaupté.
Depuis le Get ' juillet douleur moins sensible. Enflure
à la jambe dtite disparue.

DmeZ.R.

J'ai beaucoup souffert du mal de cœur depuis 3 ans.
J'ai été administrée deux fois. Je suis devenue très

faible et très ierveuse. Lorsque je me suis décidée à
faire le pèlerinage, le médecin craignait que la secovso
des chars ne me fût nuisible. Confiante dans la pro-
tection de sainte Anne, je me suis risquée à faire le
voyage. A mon grand étonnement le trajet s'ést fait
heureusement; et j'ai éprouvé un soulagement sensible
qui..se continue.

A ni n retour, j'ai pu assister à la grand'messe du
dimche, ce quu je n'avais pas fait depuis longtemps.

Au retour du même pèlerinage, un de mes enfants
s'est montré plus obéissant et plus patient.

Actions de grâces à sainte Anne.
Dme P. L.

SACRÉ-CRUR DE JÉsUs.-Une personne qui souffrait
beaucoup du ihumatismo a été grandement soulagée.
-Une autre, pour laquelle on redoutait l'amputation
d'un pied, a été guérie. -Beauco.up de faveurs spiri.
tuelles.

ST-AUoUsTIN.-Louise Ratté, femme de Louis Petit-
Clerc, a été complètement guérie d'un mal de genou
dont elle suffrait depuis le mois de mars, lequel mal
avait été occasionné par une chûte sur la glace. La
pauvre femme pouvait à peine marcher, et souffrait des
douleurs aiguës. Depuis le 10 Juin, époque de notre
pèlerinage à Ste-Anne, le mal a totalement disparu.
Aidez cette brave famille à remercier la bonne sainte
Anne.

L. A. A. T., Ptre.



ST-ANSELUE.-VOici deux faits qu'on me dit se
e, rapporter à notre pèle.inage.

.Une femme souffrait depuis plusieurs années.d'un
. mal de gorge qui avait résisté à tous les remèdes du

ire médecin. Depuis -son retour de Ste-Anne elle ne
souffre plus. La même femme avait un fils fort
emporté et désobéissant. Le retour de leur fils à de
meilleurs habitudes était l'objet principal des voux de

"s. ses parents durant ce pèlerinage: Ils disent remarquer
rés depuis une amelioration bien sensible.
e ft Je ne doute pas qu'il y ait beaucoup d'autres faveurs,
ise surtout spirituelles, qui ne sont connues que du bon
ro- Dieu,
lo Sr-EPHREM DE T'UNG.-Dame flenri Breton guérie

ait du mal de tête ; son mari, d'une autre infirmité
ble corporelle.

Dame Georges Poulin guérie aussi du mal de ite, et
du son mari, du mal de reins.
ps. Madame Pierre Rodrigue et Madame Joseph Morin,

étant l'une et l'autre malade depuis longtemps, se
sentent guéries à leur retour de Ste-Anne.

Elmire Bolduc éprouve un grand mieux depuis son
retour : elle peut agir partout, quoiqu'elle ait dû
garder la chambre et le lit depuis près d'un an.

-lit Dame Joseph Bisson, malade depuis plus d'un an,
6e. le plus souvent au lit, s'est trouvée parfaitement bien,
on le soir même de l'arrivée du pèlerinage à Ste-Anne.
ri- Delle Marie Champagne éprouvait tous les synp-

tômes d'une consomption bien déclarée. Elle crachait
surtout fréquemment le sang. Elle se trouve parfaite
ment bien depuis le pèlerinage. Enfin, Dame Antoine
Roy entrevoit la lumière depuis cette époque, quoi-
qu'elle fat complètement aveugle depuis plusieurs
années. Louée soit la bonne sainte Aune ! 0
re L. Q. A., Ptre.

u. ST-CYRILLE DE LEssARD.-Deux de mes paroissiens,te guéris miraculeusement par l'intercession de la bonne
sainte Anne, me prient de vous faire part de leur
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guérison, afin d'on dire un mot sur les Annales pour la
plus grande gloire de la Thaumaturge. Voici les faits.

Depuis un an et demi, Delle Vitaline Fortin était
retenue à la maison par suite d'une grave maladie
d'intestins. Souvent depuis cette époque, elle éprouvait
des .douleurs, et était d'une faiblesse telle, qu'elle ne
pouvait se rendre à l'église qu'à des rares intervalles
çt avec beaucoup de peine, bien qu'elle en demeure à
quelques pas seulement.

Au mois de juillet, elle fit avec la paroisse une
neuvaine préparatoire à notre pèlerinage, et elle suivit
les pèlerins. Plusieurs fois, elle se crut obligée de
rebrousser chemin, tant elle se sentait faiblir.. Elle se
rendit enfin avec beaucoup de peine et fatigue à Ste-
Anne, et elle en revint parfaitement guérie. Depuis, elle
est très bien, etpeut marcher lônguement sans éprouver
de fatigue. Elle assiste habituellement aux offices,
chose qu'elle n'avait pu faire depuis près de deux ans.
Elle remercie sainte Anne, et désire témoigner sa
reconnaissance en publiant sa guérison dans les
Annales.

Le second, Alexis Morin, était, depuis quatre ans,
atteint d'une grave dyspepsie. Il ne prenait qu'un
léger bouillon, qu'il ne digérait qu'avee peine et
douleur, sans pouvoir prendre aucun aliment solide.
Tout le monde désespérait de sa santé. Comme la
première, il fait avec confiance sa neuvaine prépara-
toire, et s'associe aux pèlerins. Il revient du pèleri-
nage parfaitement guéri, bans ressentir aucune dou-
leur. Il mange actuellement 3 fois par jour, pain
viande, etc, etc., chose qu'il n'avait pas faite depuis 3
ans. Il travaille et ne sent aucune douleur d'esto mac.
Il bénit sainte Anne et ne doute pas de sa guérison
mirhculeuse, puisque les médecins avaient déclaré que
sa maladie était incurable. Il lit les Annales, et serait
heureux d'y voir sa guérison due à notre grande
Patronne.

Une mère de famille avait aussi promis de faire
inscrire la guérison de son enfant, si la bonne sainte
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r là inne l'exauçait. Elle fait sa neuvaine, et son enfant
its. qui, depuis plusieurs jours, était presque aveugle,
tait recouvre insensiblement la vue, et est maintenant
die arfaitement bien. Gloire à sainte Anne pour ces
rait ienfaits I-M. J. P.
nle -000-

luee à LEZ-U3REIZ-

me (Strite)
.vit CHANT QUATRIÈME.
de
i se LE ROI.

'te- Ce jour-là, le seigneur Lez -Breiz marchait m l'encontre du roi lui-
lle [d'armes à cheval.
rer A l'encontre du roi pour le combattre, suivi de cinq mille hommes
es, [des plus épouvantables.
M3. Or, comme il allait partir, voilà un coup de tonnerre, de tonnerre

sa Son doux écuyer, y prenant garde, en augura mal :
[sous de fâcheux auspices I

les -Au nom du ciel ! maître, restez à la maison; ce jour s'annonce
[l'ordre, il faut marcher 1

ns, -Restez à la maibon ! mon écuyer ; c'est impossible ; j'en ai donné
un [poitrine,
et Et je marcherai tant que la vie, que la vie sera allumée dans ma

e '[la terre et mon talon.-
Jusqu'à ce que je tienne le cœur du roi du pays des forets (1), entre

la [son frère :
Va- Li bSur de Lez-Breiz, voyant cela, sauta à la bride du cheval de
ri- 'aujourd'hui combattre;
>U -Mn fière, mon cher frère, si vous m aimez, vous n'irez point

Ce serait aller à la mort ! et que deviendrons-nous après ?
[l'nlace,

3 Je vois sur le rivage le blanc cheval de mer ; un serpent monstrreux
le. [ses flancs de trois autres anneaux,
on Enlace ses deux jambes de derrière de deux anneaux terribles, et
ne [monte le long de son poitrail, il le brûle, il l'étouffe.

t ses jambes de devant et son cou de deux autres encore, et il
[sant la tête de côté, il mord la'gorge du monstre:

de Et le malheureux cheval se dresse debout sur ses pieds, et renver-
[et déroule ses anneaux en sifflant ;

re Le monstre 1baille ;i1 agite son triple dard rouge comme du sang,

(i) La France, par opposition aux côtes de l'Armorique.



[inégAe, tu es seul. Oh 1 fuis, sain et sauf !Mais ses petits l'ont entendu, ils accourent : fuis I la lutte est
[mort !-

-Qu'il y ait des Franks par milliers ! je ne fuis pas devant la
[demeure.

Il n'avait pas fini de parler, qu'il était déjà loin, bien loin de sa
CHANT CINQUIAME.

L.'ERMITE.

[ sa porte.
Comme l'ermite du bois d'Helléan dormait, on frappa trois coups
-Bon ermite, ouvrez-moi la porte ; je cherche un asile où me retirer.

[ça et 1.
[les troupeaux et même les bêtes sauvages ont cessé d'errer

Le vent souffle glacé du côté du pays des Franks : c'est l'heure où
[dehors.

Le vent soufBe glacé du côté de la mer; il n'est pas bon d'être
[qui demandez à entrer?

-Qui étes-vous, qui frappez à ma porte à cette heure de minuinet
[Les-Breis-(le soutien de la Bretagne).

-La Bretagne me connaissait bien ; au jour de son angoisse, étais
[l'ai ouI dire;

-Je nêvous ouvrirai point ma porte; vous êtes un séditieux, je
[béni

Vous êtes un séditieux, je l'ai oui dire; vous êtes l'ennemi du roi
[traître non plus.

-Je ne suis pas un séditieux, j'en prends Dieu à témoin, pi un
Honte aux traîtres, et au roi, et aux Franks I

[trou comme la sueur des damnés.
Leur langue sue, comme la langue du chien, une- sueur qui fait
Honte aux traîtres 1 sans eux j'aurais remporté la vit *rq.

tni perso e ainsi;
-Fils de l'homme garde toi de maudire jamais ai ami, ni ennemi,
Ni par-dessus tout le seigneur roi, car il est l'oint de Dieu.
-L'oint de [lieu, il ne l'est pas ! l'oint du démon, je ne dis pas.
L'oint de Dieu, il ne l'est pas, celui qui ravage la terre des Bretons.
Mais l'argent qui vient d. démon se dépense pour ferrer PoL (z) ;
Se dépense por ferrer le vieux Pol, mais toujours il est déferré (z).
Vieilermite, ouvrez-moi, que j'aie une pierre à m'asseoir.

[querelle.
-Je ne vous ouvrirai pas la porte; les Franks me chercheaient
-Vieil ermite, ouvrez-moi la porte, ou je la jette dans la maison.

(1 C'est le nom qu'on donne au diable en Base-Bretagne.
c'est-à-i : Bien mal acquis ne profite pas.

(à <etàSudr)
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itte A STE-ANNE DE BEAUPRÉ.
t -

rnt PETITES NOTES.

L'autel et la statue de St-Louis de Gonzague, à qui
est dédiée la dernière des chapelles latérales du côté do
l'6vangile, ont été installés pour le jour de la Toussaint.
Deux prêtres du Collège de Lévis, qui a fait les frais

1tte. do cette installation, sont allés ce jour.là pour y dire
COU l messe. L'été prochain, la communauté tout entière
ti. devra s'y rendre on pèlerinage pour l'inauguration
ter solennelle. Nous remettons à cette époque une

ure o description de la chapelle.
On-s Le chemin de fer Québec, Chirlevoix et Mont-
d'Oci
er? morency continue et continuera tout l'hiver à faire le
l trajet entre Québec et Ste-Anne, au grand avantage
ne), des pèlerins. Grâce à cette voie, 10,000 pèlerins
J'étai do plus que l'année dernière, se sont rendus à
Ire; Ste-Anne.
uýx- Le chemin de fer, à lui seul, en a transporté jusqu'au
! 're ler Novembre 35,000.
lus.
ni u *-iX2>-

es ACTIONS DE GRACES A SAINTE ANNE.

si; STE-JULIB DE SOMEusET.-Depuis 9 ans, j'ai en au
ierni côté droit un mal qui m'a fait beaucoup souffrir, et

chaque fois que j'en étais atteint, c'étaient les douleurs
Pr, les plus vives qui duraient des 2 et 3 heures consécu-"u tives. Dans les dernières années, ces attaques se

e 2) répétaient jusqu'à deux et trois fois chaque semaine.
J'ai consulté les médecins et me suis lait soigner,

le mais presque sans succès. J'éprouvais sur le moment
aie' où je prenais les remèdes un léger soulagement, mais1son le mal revenait toujours à peu près aux méuies inter-

valles avec la même intensité,.
Chargée du soin d'une nombreuse famille, je craignais

avec raison de devenir incapable de travailler. ,Te
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songeai alors à m'adresser à la bonne sainte Anne, s
charitable, si compatissante. J'ai fait célébrer do,
messes en son hunnear, j'ai fait plusieurs noUviuec
avec ma famillo, et promis de publier ma guérisor
dans ses Annales si elle voulait bien me l'obtenir, afir
de lui exprimer publiquement ma reconnaissance.

Depuis le:ler janvier' dernier, je n'ai éprouvé qu'un
seule attaque, vers le 8 du même mois, et relativemen
faible. Depuis cette date, il n'y a ou aucune apparitioi
de la maladie, je jouis d'une excellente santé, et j(
travaille-tout à fait à mon aise.

Mille actions de grâces à la bonne sainte 1 Je lu
suis redevable de ce bienfait.-L. D.

Q£i'nEC. -Merci à notre bonne sainte Anne de I
protection é&atanto qu'elle a manifestée sur mui e
me rendant la vue que j'avais complètement perdu
depuis plusieurs mois. Malgré tous les soins ut r
science des mérle,'ins, mon cas était désespéré, quan
tout à coup j'ai recouvré la vue sans autres secon
humains, au grand étonnement des meillears oculistes
Cett*e guérison miraculeuse est certainement due à li
bonne sainte Anne et je vienq publiquement l'o
remercier.

WINDsOR MILLs.-Le 3 juin 1889, Alfred TourangeaE
tomba gravement malade d'une méningite cére!>ro
spinale. Pendant six semainos, il endura les pla4
cruelles souffrances. Quand la douleur était plus %ive
il ne pouvait endurer la lumière du jour ni celle d'ati
lampe. Il implorait sans cesse sainte Anne de lai
apporter quelque soulagement et de le guérir. Il na
pouvait presque pas prendre de nourriture.

M. le curé, qui lui fit plusieurs visites, et le médecir
qui le soigna, n'araient aucun espoir du le voir resenir
à la vie. Ses parents, pleins de confiance en sainte
Aune, promettent messe et pèleribage à Sainte-Anne
de Beaupré, si l'enfant recouvro la santé. Leur prière
est bientôt exaucée, et Penfant est maintenant guéri

J. B..

a -



Eastrau-R*DdLLUTe-Ma petite fille Agde de deux
aUar &ét atteinte de la diphthrk1ie au mois de tui. Ile
est aussitôt devenue en danger, et de l'avis du médecin,elle nepouvait en revenir.

.'ai promis à la bonne sainte Anne de publier sa
bonté dans ses Annales, si elle me rendait mon enfant.
Au bout de quelques jours elle était guérie et tout à'
fhat bien portante. -Mme M. P.

LomlsaCILL.-Une petite fille de Louiseville
Phiver dernier, était malade depuis 4 mois d'un rhu-
mnatieme inflammatoire compliquée d'hydropisie ; elle
souffrait horriblement. De l'avis du médecin, on lui
administra les derniers sacrements ; on ne lui donnait,
plus que 15 jours à vivre. Alors la pauvre malade fit.
voeu à sainte Anne de lui quOter une bonne aum8ne, si
elle revenait de cette maladie. Aujourd'hui la fille est
en parfaite bonne santé ; elle a accompli son vou et le
montant de sa quête a ét(envoyé à la une Ste-Anne.

Une dame, après une grosse nialadie, semblait
attea" de consomption. Tous craignaient beaucoup
qu' elle n'en revInt point. La famille fait une neuvaine
à sainte Anne ; la mère sembla prendre un peu de
mieux. Arrive le temps du pèlerinage de Louiseville ;
le père de famille. plein de cette foi ardente qui obtient
tout, fait le pèlerinage pour obtenir de sainte Anne le
rétablissement de-sa femme. En arrivant à Ste-Anne
il va se prosterner aux pieds de la statue miraculeuse
et lui recommande de tout cœur son épouse malade.
Après avoir prié quelque temps, il se retire, certain de
son tuccès. Le lendemain, à son retour, il trouve sa
femme bien portante, eu pleine convale>cence. Chose
asez singulière, à pet près à l'heure même où le mari
était protterné devant la bonne sainte Anne, lamalade
se sentait mieux. Le mari tout en pleurs, ne sachant
comment exprimer sa reconnaissance à ta bienfWItrIce,

idn envoya cinq piastres, fruit de ses épargnes.
Une autre dame, aussi de Louiseville, aait unet#meurdéjà grese. D'après le Jugeament du Ukédecin,
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un. opération serait nécesaire avant 2 mois. La dame
prie la bonne sainte Anne, son mari fait le pèlerinage
pour elle. Toutes traces de tumeur ont disparu.

Une petite fille de 8 ans (Louiseville) incapable de
marcher, est allée en pèlerinage en compagnie de
ses parents. Aujourd'hui elle marche facilement et
lestement.

--- 000--.

FAVEURS OBTENUES PAR SAINTE ANNE (1)

Emploi trouvé. Dm- O. D., Salem.--J'ai été guérie d'un mal à
la main. Dme F. L., Cockituate. - Reconnaissance à sainte Anne.
Dme L. D.-Guérison d'un mal d'yeux. A. D., Alpena.-Protec-
tion de sainte Anne. Abonn/.-Mon enfant a été guéri. A. L.-
Après quelques promesses, mon enfant a été guéri d'un violent
mal d'yeux, D. M., Clarenceville.-Guérison d'une maladie qui ne
laissait plus espoir de guérison. Autres faveurs. CN M., St-Eleu.
thère.-Plusieurs grâces obtenues. C M. L., Monl/al.-Faveur
obtenue. Dme C. M.,. L/is.-Je d6is a sainte Anne le rétablisse-
ment de ma santé. H. B., La Rochelle.-Plusieurs faveurs. Pointe
du Lac.- Graces temporelles. L. A. V., Serbrooke.-Sainte Anne
m'a exaucé. M. E. R.-Guéri de palpitations de coeur. R. E. V.
M., MWtrial.-Deux grâces obtenues Y. M., Si-Romuald.-
Enfant gué.i de la diphthérie. Deux autres faveurs. Dme . F.,
SilUery.-Guérison obteniqe. F. P.. Nort- Oxford.- J'ai été expucée
deux fois. Dme. R. C., St-Ziphirin.-Personne guérie des fièvres.
Dme F. B., Port Huron.-Guézison immédiate. Anonyme.
Willow City.-J'ai obtenu ma guérison. St-David.- Plusieurs
graces. E. M. Cacouna.-Guérison d'un mal de gorge. Autres
faveurs..A. N., St-ean.-Reconnaissance à notre bonne mère,
sainte Anne pour plusieurs faveurs spirituelles et temporelles. Des
serviteurs de Sainte Anne.-Deux Faveurs obtenues G. R., St-
David.-Ma femmeet moi avons été guéris. Sit-Gr/goire, - Guérison
d'un mal d'yeux. Autre guérison. Ste-Sophie -- Grces soient rendues
à la bonne sainte Anne pour la guérison d'une bronchite aigue.
Vve < Y;, Manchester.-Faveurs obtenues. M. G., Chapinvil4.

-Guérie d'ùn rhumatisme. Delle A. D. Chafinville.-Conversion
d'une personne adonnée à l'ivrognerie.-Dme S. R.-Soulagement
obtenu. . B, St-André, Shédiac.-J'ai retrouvé mon fils, grâce à

(1} Conformément au déast d'Urbain VII, nous uImettlo
entIrement à la sainte Egis l'appréclation de ous faits.
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sainte Ane. Autres grâces particulières. Dou 7. P., Mancaker.
-Recounaissane à saintM Ane. A. G., GartAby.--J'i été guérie
.dés fèvres. D0me A. B.-Conversion et guërison d'une personne
recominandée à sainte Anne. Autre personne notablement soulagée
dims tne maladie grave. A. B,, St-[7eseph de Sorel.-Disparition
d'une peine d'esprit. St-Stanislas.-Ma maladie est complètement
disparue du jour ou j'ai invoqué sainte Anne. P. D., Rivière des
Praires.-Plusieurs grâces (le toutes sortes obtenues de la bonne
Sainte. "V. C. L., L eziston.- Mon mari a été guéri de douleurs
dans les genoux. L/vis.-Succès dans des entreprises. Drne H. V.,
St-L/en.-Guérison obtenue. Emploi trouvé. Drne 7. T.-Guérison
d'un mal de jambe. Plusieurs grâces. Lévis.-Faveurs obtenues.
St-Yean Deschaillons. -Reconnaissance à sainte Anne pour la
guérison d'un enfant. Deie N. L. D., Huntingdon.-Sainte Anne
a de nouveau manifesté sa puissqnce en nous guérissant. Dme E.
G., Ste-Anne des Monts.-Guérison du mal de dents. L. NT, Trois-
Rhifres.-Mille remerciments à la puissante protectrice du Canada.
Rivière Lafleur.-Grice obtenue. A. C., Cambridge.-Mère de
famille exaucée. Pointe Sèche.-Guérison obtenue. H. H., St.
Gregire.-J'ai été exaucée. Dme A. L. Heath.-Faveur obtenue.
Emploi trouvé. Dme E. B. Ashland.-Mère de famille secourue.
Dme P. C., St-Laurent.-Succès dans des entreprises. G. L., Cap
Sant/.-Ma f4mille et moi, nous sommes chaque jour comblés de
nouveaux bienfaits. A. G., Marlboro.-J'ai obtenu na guérison.
Dme A. M., Bay V-GrAce spéciale. Dme C. A. B., Grosse Is/g
Mic.-J'ai obtenu deux guérisons dans nia famille. Dme F. A.,
St-Foye.-Par l'intercession de sainte Anne deux de mes enfants
ont eu le bonheur d'être baptisés. Dre L., Waterbury.-Guérison
et faveurs obtenues. Aionn/e.-Faveur particulière. M. L., Sultan.
Mère de famille exaucée. Louiseville.-Je dois à la bonne saint*
Anne une reconnaissance sans boine pour tout ce qu'elle a accordé
à ma famille. 7. B. F., ß?t-yacgues, rAchigan.-En priant sainté
Anne, j'ai obtenu ma guérisoh. E. M.-Guérison d'une maladie
jugée incurable M. 7. G.-Je suis parfaitement guérie. M. 7. C.,
St-Henri.- Enfant guéri. M. C., La Patrie.-Grâces innombrables
dues à la bonne Sainte. Delle O. H., Yamachiche.-Guérison d'un
enfant. E. H., Pa/l River. -Jeune homme ramené dans la'bonne
voie. Deux malades ont obtenu la santé. Chateau Richer.-Guérison
d'un mal d'yeux. Dme N. G., St-Casimir.-Maladie' guérie.
Facb.urg.- Reconnaissance à sainte Amie. St-Hyacinthe.-
Secours dans des embarras financiers St-Casimir.-Enfant Guéri,
Dle N. P., Donald.-Trois grâces obtenues. Dme D., Montréal.
-Gùérison d'une laryngite. Autres grices. Dme T. A., StIF/lix.
-Grâces temporelles et grâces spirituelles obtenues. P. L., St-
Didace.-J'ai été exaucée. Dme . L., St-Paul.-Mère de famille
secourue. Rutiand.-Guérison d'un enfant. Autre Faveur. f. D.,



212

LAemne.-Ma petite fille a été grandement soglagée. Dm D.
S., Ware.-Jeunes gens préservés. St-%eques tAcAhan.-A ma
grande joie, sainte Anne m'a exaucé. . R., St-C/le.-Guérison-
d'un violent mal de tête. Dme 7. C., St.BartAil/m.-Plusieurs
guérisons et faveurs obtenues. Delle M. V. -B., St-Bartm/mi.-
Soulagement dans une maladie. Ste-Sopie.- Emploi et faveurs
obtenues. D/trot.- Santé rétablie. Dme S. A. C., Stilw ter.--
Guérison d'une maladie très grave. L. L., Gremijile - J'ai obtenu
ce que je demandais. Ma fille a été guéri.. E. >ffrey.-Emploi
obtenu. C. E. L., Québec.-Guérisons et faveurs. Dme O. V.-
Sainte Anne a guéri ma mère. H. C., St-George.-Faveur obtenue.
Dme, D. G., Ottawa. - Gloire à sainte Anne qui s'est montrée si
prodigue de faveurs- à mon égard. Great Falls.-Reconnaissýance.
A. B., St-Germain.- Grâces spirituelles et temporelles. Anonyme.
-Nous ne demandons rien sans être exaucés. Dme BP. B. C. St-
Simon.- Guérison subite et complète d'un rhumatisme inflamma-
toire. Dme Z. G.- Faveur o[tenue. Aéonn/. - Guérison et deux
autres grâces. M. P. R., Ste-Famille.- Plusieursfavturs obtenues.
Dme R T., Ste-Anne de la P/rade Je suis complktement guérie.
E. H., Ste- H/lène.-J'ai été guérie ainsi que ma sœur. Dibe C. A.
-Gloire à la bonne sainte Anne qui m'a guérie d'une maladie
grave. Dme St-P.-Actions de grâces pour une guérison remar-
quible. M. B, Beaumont. - Guéri de plusieurs tumeurs. F. C.,Ste-Pnant -Reconnaissance à sainte Anne pour ses nombreux
bienfaits. Brunswie.-Mon expérienee me prouve qu'on n'invoque
jamais sainte Auneen vain. Concord. -Sainte Anne nous a exaucés.
Delle 7 5., St Henride Mascouche.- Guérison obtenue. P. L. V.,War.-Merci, bonne sainte Anne. Dme F. F., Sillery.-Faveurs
obtenues Delle E. B., Worerster -Grâce spéciale Dme L. R.-
Même grâce. Dme . R., Collinsville...-Deux enfants guéMs d'un
mal d'yeux. Dme F. F., Nw-Britain.--Guérison d'un mal de
gorge. C. E., St-osrph.-Mère de familla exaucée. Dme F. R.,
St Samuel.- Enfant guéri. M. M., Kamouraska.-Dyspepsie
guérie. Dme P. B., Bavirhill-- Faveurs obtenues. C. B., Alder
Brook.-Merci, bonne sainte Anne. B. L , Boy City.-Mes deux
petites filles sont mainteant en parfaite santé. Dme B. L.
Brunswiek.- Mon mari a été guérie de l'épilepsie. Dme 7. C.,
Ste-7ulie.-Guéri de la dyspep'ie. C. B., L'Orignal-Conversion
obtenue. Plusieurs faveurs. Qu/bec.-Rhumatisme guéri. A. Er
Nashua.-Soulsgement obtenu. M. A. R. L. Lotiière.-Je me
mntais attaqué d'une grave maladie; j'ai invoqué sainte Anne etj'ai été guéri immédiaterent. E. L., L/vis.-J'ai été exaucée.
Dele M. A. F, St-Constant.- Plusieurs grâces. Se-Feye.--Je suis
complètement guéri d'une maladie jugée incurable. *de H E.,
hApen ning.-i'amille reconnaissante. Mde E. A., Treis-Rivs
-Eicploi trouvé. Autres faveurs. L. P., St-Paul.-Mon e=fant a
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4 geuri dia de iambe. Autre gueuison et faveur obtentts.
MdÏ 1. ft, Poile ase ls..-J$k étë gutpe dn mai Pd'>e
que les médecins déclaraient inoutabje. £Oe insituAise.-Deux
faveurs obtenues. Mde E. B., Cap St-Zgpeai.-Arasur et recon-
Y:aissanoe à sainte Anne. Mdo _7. F., L'Avenir.-Merci bonne
sainte Anne. B. G., Staford Spring.--Conversion due à la bonne
sainte. SY-EÉkr^m. - Grâce obtenue. . C.- Gué.ison et plusieurs
faveurs. 7. B., Windsor Milis. -Grâce à sainte Anne, mon époux
est maintenant hors de danger. l.de S. E. R., Little Falls.-Je
suis guéri. P. D.-Une mère reconnaissante. St-Jean-Port-oli.-
Deux enfants préservés de la mort. Mde C. G. W. Warren.-
Protection signalée. Grâces particulières. P. C. et 7. 7, St-
Lambert.-Guérie d'un mal de téte. Autres faveurs. Mde E. B.,
&e-Emmé/lie.-Maladie guérie. Mde L. H., Louiseville.-Mère et
enfant guéris. Mde G. C., INrth Uxbridge.-Deux guérisons
complètes. Abonn/s, Ste-Marie. -Faveur obtenue. Mde C., St-
Esprit.-J'ai obtenu la eanté. Autres grâces. Mde D. D. C.,
B, eokly. -Merci, bonne sainte Anne. Mkde V. A. M., Fitchburg.
-Guérison d'une mère de fLmille. Ste-Hlène.-J'ai obtenu une
grâce. Mde N. D , Ble aux C&udres. - Guérie de la dyspepsie.
Mde C. L., St-Paul.-J'ai été guérie. N. R., St Henri.-Guérisons
obtenues. L. P. et y. R., St-Charles. -Entreprises menées à bonne
fin. Guérison due à sainte Anne. A. D , Louiseville. -Vocation
reconnue. Mde D., Carpbellton -Sainte Anne m'a exaucde.
O. P., Biddeford.-Enfant guéri. Mde C. G., Rumford.-J'ai
obtenu une grande faveur. S. G, St-Paul, Minn. -Soulagement
dans une maladie. Entrepriste menée à bonne fin. E. P., West
Shef rd.-Guérison d un rhumatisme inflammatoire. Mde F. M.,
Westerly. -J'ai été guérie d'un mal d'estomac. Mde A. S., Walkers
Cutting.-Reconnaissa, ce à sainte Anne pour une guérison et
plusieurs faveurs. Vfde L. M, Kingsay /-ails.-J'ai obtenu la
guérion que je sollicitais avec tant d'ardeur. Wnsted.-Affaire
importante menée à bonne fin. Mde L. C., Saccarappa.-Gràces
nombreuses et importantes. St-CSur de Marie. -Faveur obtenue.
Sauit au Réeollet.-Ma petite sour a été guérie. R A. M.,
Biddeford.-Guérie d'un mal d'yeux et plus tard d'un violent mal
de tête. Aide P. B., St-Anteine -Je souffrais depuis huit ans d'un
mal de jambe; je dois ma guérison à la grande thaumaturge.
Mde G., Ogdoniburg.-1-Enfant guéri. Mde H. L.-Ckuérison d un
mal d'estomac. Plusieurs autres faveurs. Mde E. D, Lacolle.-
Conversion d'une personne adonnée à l'ivrognerie. Guérison
obtenue. E. R., Chicago.-Maladies guéries. Md# 7. S., Sprin.
ield.-Mère de famille Iérie. Mde 7. B., Somerset. -Je suis
guérie. Beauvoir.-J'ai été grandement soulagé. Enfant guéri.
C. S., Salem. -Guérison d'un mal de dents très opiniâtre.
St-A mbrose.-Sainte Anne m'a secourue. Vwe L. . D., Louisc.
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vale. -Père et enfant guéris. Mde A..B., St-Camile.---Plusieurs
faveurs. Congr/ganiste.- Waterbury.-Peine d'esprit et maladie
nerveuse guéries. Anony'me.-Gràce obtenue. L. et V, S/erbrooke.
-Mère et enfant guéris. Mde S. M., St-David.-Mon enfant doit
sa guérison à sainte Anne. 7 F., L'Avenir.-Nous avons été
retirés du malheur. E. L., la Prçentatiou -'ai été guéri d'un
mal au côté. E P., St T/L'dore.-Mal d'yeux guéri. M. 7,
Victoriaville. -Grâces nombreuses St-Pierre.-Ces trois derniers
mois que j'ai passés sans aucune douleur me prouvent que je suis
véritablemeut guérie. Mde N. H., Chroygan.-Maladie grave
guérie. E. 7-Après quelques promeEses j'ai été complètement
guérie. Mde A. O., Hfaverhill.-J'ai obtenu un grand soulagement
à mes douleurs lors de mon dernier pèlerinage. R. D. P.-J'ai été
guérie d'une maladie dont je souffrais depuis de longues années.
Une viei!le dame. Rivière-Ouelle.-Rhumatisme gnérie. C. 7.,
St-Thomas. - Soulagement obtenu. Mde F. G., Hfochelaga.-
Guérison d'un enfant. Mde P. N, Dtroi.-Père et enfant guéri.
Mde F. X. 7, L'Assompntion.-Reconnaissance à sainte Anne. L.
B., St-Pierre. -Entreprise menée à bonne fin. Anonyme.-
Faveur obtenue. V. D., St-.7rdm.-Mère de famille guérie. P.
A. B., Ste-Agt.2he.-Guérison obtenue. T. M. St-F/lix de Valois.
-Gràce particulière. Mde L. 7. St-Henri.-Ma guérison est
presque complête. O. 7.-Soulagement considérable. E. 7.,
Shawenegan.-Mal de gorge guéri. Delle M. S., St-David.-
Ma petite fille a été guérie. L. de G., St- Plalérien.--Actions de
grâces de deux personnes pour guérison obtenue. St-Françoù du
Lac.-Jeune homme converti. L. B., Qu/bec -Névralgie guérie.
Autres faveurs. Mde L. B., Anoka.-Enfant protégé. Mde 7. L.,
Lewiston.-Mon enfant est parfaitement guéri, grâce à sainte Anne.
E. 7, Ste-Brite.--A la suite d'un accident, j'avais perdu tant
de sang que je pensais mourir ; je me recommandai à sainte Anne
et je snis maintenant en parfaite santé. P. L., Rivière-One/le.-
Ma prière a éte exaucée. Mde .4. B., Montréal.-Reconnaissonee.
Mde WK P. Mont-zgue.-Emploi obtenu. Autres faveurs. A. Il.,
St. Mithode.-Reconnaissance à sainte Anne. F, E. V., Lauzon.-
Mon enfant est maintenant guéri. Mde S. P.. St-Henri, Mont-/ai.
)eux guérisons. O. R., -St-Romuad.-J'ai éte exaucée. Mie E.

P,, Washburn.-Faveur obtenue. Mde D. 1P, La Baie.-Maladie
guérie. Mde A. V., V<tudreui.-Père de famille ramené à la
sahté. D. 1., Auburu -Enfant guéri. AA40inyme. -Succès dans
une entreprise. C. Y., Apple River.-Enfant protégé. Mde N. B.,
Menomence.-Gnérison d'une petite fille. A. G. Arthabasa.-
J'ai été soulagée dans une maladie nerveuse. Une de mes seurs a
été guérie. Mde L. L. N. Crosvenordale.--Faveurs obtenues.
Delle 7. D. P. et Mde P. Y., Pittsfield.-Après de longues et
cruelles souffrances causées par le rhumatisme, j'ai obtenu de sainte
Anne un grand soulagement. M. S. Fond du Lac, Wis.-Mon
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petit enfant étant tombé dans un puits, on le retira sans apparence
de vie. Je le recommande à sainte Anne, et il reprend bientôt ses
sens. A. L., MS-Denys.-*Mal de gorge disparu. St-Anselme.-
Sainte Anne m'a guérie d'une maladie de coeur. D. O., St-Paschal.
-Mon enfant, après avoir essuyé cinq cri-es dangereuses a été
guérie sur la promesse d'un pèlerinage. Mde A. F., St-Sauveur.
-Souffrant de rhumatisme et de maladie des nerfs, je me traîie
jusqu'à Sainte Anne, aidé de deux personnes. En y vénérant la
relique, j'y obtiens force et santé, avec la disparition de mes
douleurs St-R'ch, Québec.-Mal de reins guéri. A. L. Livis.-
Deux grâces spéciales . G, L/vis.-Guérison de dyspepsie. A. L.,
St-Denys.-Guérson. . R N. St-Marc.-Soulagement. H. N.
La Prreetation.-Reconnaissance. Mme A. F., Ste-yustine.-
Un matin, ma petite fille se lève avec une extinction dei voix
complète J'ai beau la faire sóigner, rien n'y fait. La petite ne se
décourage pas. Elte fait une quête, et se rend alors en pèlerinage
à Ste-Anne de Beaupré, d'où elle revient parfaitement guérie. T.
M. St-Féiix de Valois.-Je dois ma guérison à sainte Anne. Mme
B., Qu/bec.-Je souffrais depuis 18 mois d'un rhumatisme inflam-
matoire. Pendant 8 mois j'ai dû me servir d'une canne pour
marcher. Mais bientôt cette aide ne suffisant plus, j'ai été forcée
durant plusieurs mois de me servir d'une paire de béquilles.
D'après le médecin, je devais rester percluse, durant trois ans.
Ap ès une neuvaine à saiLte Anne, j'ai été guérie, et j'ai mis de
côté canne et béquilles. Une abonn/e, Léve.

SOUSCRIPTION
POUR L'AUTEL DE N.-D, DU PERPÉTUEL SE€OURS DANS LA

BASILIQUE DE STE-ANNE DE BEAUPRÉ,

Nous croyons que toutes les personnes dévouées à saiate Anne
seraient heureuses de contribuer à élever ce monument à la gloire
de la Fille Immaculée de la grande Thaumaturge du Canada.

C'est pourquoi, avec l'autorisation de Son Eminence le Cardinal
Archevéque de Québec, nous avons ouvert une souscription dans les
Annales de la Bonne Sainte-Anne de Beaupré.

Les personnes qui donneront au moins 25 contins auront part aux
messes et aux prières qui se disent dans la basilique pour tous les
bienfaiteurs.

N. B.-Les offrandes peuvent être envoyées soit au sanctuair e
de Ste-Anne de Beaupré, soit an directeur des Annale.

M Ls Gravel, 25 Cts ; Dame H. Gibault, 25 cts ; James We
25 cts; U. Gibault, 25 cts; S. Gelinas, 25 cts ; J B Chartie
25 cts ; Vve Lanoue, 25 cts ; Vve Hasney, 25 cts ; P. Bolduc, 2
cts ; Dame J. B. Paradis, $1 ; Ls. Larivière, 30 ets ; M.
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Robitaille,'75 cts; D. Elzéar Parent, 25 cts ; Un abonné, 25 ets;
Miss Mary Briceland, 30 cts ; Séraphine Roy, 25 cts ; M. Ignace
Badeau, 30 cts ; S. Delaunay, Louiseville, 40 cts ; Anthony
Grisey, 50 cts ; M Thibodeau. 25 cts ; M. Frank Lesage, 30 cts ;
Dame Ferdinand Dion, 50 cts ; Par M. Rév. M. Fortier, 25 cts ;
Mrs. G. Hamilton, 30 cts ; Diverses personnes, St-Michel de
Wentworth, go cts ; Mme C. C. Rivern, 50 cts ; Mme S. G.
Richard, 25 cts ; Mme A. Cabana, 25 Cts ; Mme D. D. Coté, $1 ;
M. Pierre Caron et Jos. Pelletier, 5o ets ; Mme Jos. A. Labossière,
50 cts ; D. U. Dussault, 50 cts ; C. Lacombe, St-Thomas, 25 cts;
Napoléon Grenier, 25 cts ; Mme Jos Faller, Ont. 25 cts ; Mme
Ls. Drapeau, 25 cts ; Mme O. E. Lappin, 65 ets ; Mme J Ficola,
30 cts ; M. Etienne Morin Senson, $i ; Mme N. O. 25 Cts ; M.
William Pelletier, 5o cts ; Mme C. Hébert, St-Methode, 25 cts ;
D. Elizabeth Hébert, 25 cts ; Frs. C. Verrault, $i ; A. Pepin,
(Chicago) $1 ; Mme !ophie Cartier, $i.

..- -- 000-.--.

DONS AU SANCTUAIRE,

Mme A. M. Sitchbury, $2; Mme Charbonneau, 25 cts; M.
Gilbert Côté, $2 ; U. Duisault, N.-D. du Portage, 5o cts ; Mme
Mme Ferdinand Groleau, $r.

----- 000-----

RECOMMANDATIONS- AUX PRIÈRES

Le triomphe de l'Eglise catholique et de notre Saint Père le
Pape Léon XIII.

Son Eminence le Cardinal Archevêque de Québec et Nos
Seigneurs les Archevdques et Eveques de la province de Québec.

Abonnés, Il ; actions de grâces, 21; collèges, 3 ; commu-
nauté, 1 ; conversions, 19 ; curés et paroises, 3 ; défunts, 69;
emplois désiré%r 3 ; enfs",% 8 ; entreprises, 3 ; étudiants, 350
familles, 1o ; grâces temporelles, 9 ; grâces spirituelles, 6
institutrice et classe, I ; intentions particulières, 29 ; ivrognes, 9;
jeunes gens, io; jeunes filles, 5; malades, 30 ; -ménage désuni,
i ; mères de famillë, 8 ; patience et résignation, i ; pères de
familles, 6 ; persévérances, 15 ; persones en danger de perdre la
foi, 3; protestants, 8 ; religitux ou'religieuses, 6 ;vocations, 15;
voyageurs, 4 paroisse, 1.

La conversion de l'Angleterre, de la Russie et des Etats-Unis.
Les personnes recommandées à Somerset.
Les personnes déjà recommandées et non encore exaucées.
La coservation de la foi chez le peuple canaMen.


